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Cette fin d’année 2019 est marquée par les intempéries et leurs 
conséquences dramatiques dans les départements du sud-est. Le 
réchauffement climatique est une réalité qui touche aussi notre ter-
ritoire. L’Agglomération a connu des épisodes de crues en juin 2016 
et en janvier 2018. En

2019, c’est une période de sécheresse et de canicule avec des records 
de température qui a asséché nos rus éprouvant les populations et 
fragilisant la vie dans nos campagnes.

La gestion de l’eau sur nos territoires est une question des plus sen-
sibles qui doit se plier aux logiques de l’intérêt général. Qui mieux 
que les agents des collectivités territoriales peuvent prendre soin, au quotidien, de cette ressource vitale. Au fil du dossier, 
découvrez le visage de ces fonctionnaires qui apportent leur technicité et leur sens du service public.

Au lendemain de sa création, l’Agglomération du Grand Sénonais a immédiatement choisi le chemin de l’action en enga-
geant des investissements importants pour renouveler les canalisations d’eau potable et les collecteurs d’assainissement, en 
augmentant les réserves foncières pour protéger les captages et plus récemment en initiant une politique très volontariste 
pour prévenir les inondations en intégrant de nouvelles compétences.

Et même si l’humilité est de mise face aux forces colossales et destructrices libérées par le réchauffement climatique, ce n’est 
qu’ensemble et en restant solidaire que nous pourrons faire face et trouver les solutions pour épargner les ressources de notre 
planète.

De nombreuses mesures, bien que parfois mal comprises, s’inscrivent déjà dans ce défi : le tri sélectif, la diminution des 
déchets à incinérer grâce au compost, la fermeture partielle de la piscine Tournesol afin d’économiser 70 litres d’eau potable 
par baigneur…

Les petits ruisseaux faisant de grandes rivières ; l’addition des bons gestes permettront de diminuer les rejets polluants dans 
l’air et dans l’eau afin de préserver la biodiversité dans nos territoires.

Nous sommes chacun responsable de la terre que nous laisserons à nos enfants.

L’Agglomération au service de l’avenir, c’est l’ambition affichée par les 27 communes de notre collectivité.

Au nom du conseil communautaire, je vous souhaite de bonnes fêtes de fin d’année.

Marie-Louise Fort
Chevalier de la Légion d’honneur
Maire de Sens
Président de la Communauté d’Agglomération 
du Grand Sénonais

Edito
décembre 2019

22
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Notre rapport à l’eau est depuis toujours ambivalent : cette source de vie qui façonne l’identité de nos paysages 
est aussi la cause de désastres et catastrophes révélant le caractère impétueux et imprévisible de cet élément. 
L’Agglomération du Grand Sénonais a connu des épisodes de crues en juin 2016 et en janvier 2018 qui ont révélé 
l’exposition élevée de notre territoire aux conséquences des aléas climatiques. En 2019, c’est une période de séche-
resse et de canicule avec des records de température qui a asséché les rus, rendu la navigation sur l’Yonne difficile et 
affecté fortement l’activité agricole de notre territoire. L’Agglomération du Grand Sénonais, au travers de ses nom-
breuses compétences, est garante  de l’utilisation de cette ressource, de son économie et de sa gestion. Partons à la 
découverte des hommes et des femmes qui, au quotidien, travaillent au renouvellement et à la gestion de notre eau. 

La collectivité n’a pas attendu pour 
agir et a impulsé une politique très volon-
tariste dès janvier 2018 : mobilisation de 
moyens, acquisition de la compétence 
GEMAPI (Gestion des Milieux Aquatiques 
et Prévention des Inondations) et des 
partenariats utiles afin de faire face aux 
conséquences sur nos cours d’eau du dérè-
glement climatique et d’apporter une meil-
leure réponse aux risques.

Gestion des milieux aquatiques 
et prévention des inondations 
Dès la prise de la compétence, l’Agglomé-
ration du Grand Sénonais a enclenché un 
ensemble d’actions préventives et cura-
tives comme l’entretien des rus et des cours 
d’eau, la protection des zones humides. 
Cette politique a été mise en place immé-

diatement grâce à l’anticipation du prélève-
ment de la taxe Gemapi. En 2018 et 2019, ce 
sont plus d’une cinquantaine d’opérations 
qui ont été lancées et en partie réalisées : 
nettoyages de rus, enlèvement d'embâcles, 
plantations et réparations de fuites dans les 
berges, débusages.… 

Préservation de la biodiversité
L’entretien des rus  permet aussi  de main-
tenir le biotope en période de sécheresse 
en garantissant un partage de l’eau dans les 
différentes ramifications du réseau hydro-
graphique.

Dossier : l'eau dans tous ses étatsLes brèves de l’agglo ...
Piscine Tournesol : 
60 000 € d'économies réalisées cet été

Le centre nautique Pierre-Toinot est une structure de grande capacité 
qui s’adresse à un très large public. La piscine Tournesol, de capacité 
moindre, est plus orientée vers un public scolaire. Afin de rationaliser 
la gestion de ces deux équipements et réduire leur coût d’exploitation, 
l’Agglomération du Grand Sénonais a décidé la fermeture de la piscine 
Tournesol durant chaque période estivale et tous les week-ends. Cette 
mesure répond également à une préconisation de la Cour régionale des 
comptes qui a enjoint la collectivité à diminuer les dépenses de fonction-
nement engendrées par les équipements nautiques. Cette année, la fer-
meture estivale de la piscine Tournesol a permis de faire des économies 
très importantes : 60 000 euros pour les deux mois d’été. A cela s'ajoute 
une volonté de ne plus gaspiller d'eau, la piscine Tournesol consommant 
130 litres/baigneur au lieu des 50 litres préconisés.

Lancement d’une ligne express de 
car entre Auxerre et Chessy, via 
Sens
Cette nouvelle ligne permet de rejoindre en car la région parisienne 
du lundi au vendredi au tarif très attractif de 8 €. Les voyageurs 
pourront embarquer à l’arrêt du centre commercial d’Auchan 
jusqu’à Chessy (gare sud de Marne-la-Vallée). 
● De Sens en direction de Chessy : départ 6h – arrivée 7h30 / départ 
17h – arrivée à 18h30
● De Chessy en direction de Sens : départ 8h30 – arrivée à 9h30 / 
départ 19h30 – arrivée à 20h30
Réservation et informations
● www.car-bus.com
● 03.86.52.06.21

Transport urbain : poursuite 
des améliorations

L’Agglomération du Grand Sénonais a reconduit pour 7 
ans la société Sénonais Mobilités - Transdev pour la ges-
tion du transport public sur l’Agglomération.
Ce nouveau contrat, après négociation, représente une 
économie annuelle de 106 000 € par rapport à l’offre de 
base. Le délégataire a aussi prévu de renouveler sa flotte 
en achetant 26 bus respectant les nouvelles normes envi-
ronnementales et de sécurité.
Ces bus qui circulent sous les couleurs d’Intercom ont 
effectué en 2019 près de 710 000 km et ont réalisé 950 000 
voyages en 2019.
Le 19 février 2020, un nouveau local Intercom sera inau-
guré  au 3 avenue du Général Leclerc, à mi-chemin entre 
la place Garibaldi et l’office de tourisme de Sens et du 
Sénonais.

L’office de tourisme se renouvelle
Début décembre, l’office de tourisme de Sens et du Sénonais 
a emménagé dans de nouveaux locaux plus spacieux et plus 
fonctionnels. Occupant le kiosque place Jean-Jaurés depuis 
48 ans, ces locaux qui nécessitaient une rénovation en pro-
fondeur, ne correspondaient plus réellement aux standards 
d’accueil d’un office de tourisme. Désormais, les nouveaux 
locaux situés à 100 m et aménagés par la ville de Sens, rue 
du général Leclerc, offrent un espace d’expositions plus vaste 
et des conditions de travail améliorées. Fin novembre, l‘office 
de tourisme a lancé un nouveau site internet plus graphique 
à l’ergonomie améliorée qui montre d’emblée les beautés de 
notre territoire.
www.tourisme-sens.com

Nous sommes tous responsables : « le remembrement et la perte de la mémoire 
des crues, l’arrêt des activités en lien avec les cours d’eau (moulins), le drai-
nage des champs, l’imperméabilisation des surfaces n’ont fait que renforcer 
la problématique actuelle. Le retour à des techniques douces est souhaitable. 

Ces dernières peuvent être subventionnées par l’agence de l’eau. Nous devons 
changer notre approche et décider la fin du « tout busage » et du « tout 
bassin ».
Stephane Perennès, maire de Gron et vice-président 
chargé de la gestion des espaces naturels

La GEMAPI pour préserver notre patrimoine hydrographique

L’eau, un bien commun géré 
par l'Agglomération

Brigitte Guichard, directrice régionale de Transdev, Pierre Balcon, 
directreur de Sénonais Mobilités - Transdev, Marie-Louise Fort, 

président de l'Agglomération et Gilles Sabattier, vice-président chargé 
des transports urbains et politique de déplacements du Grand Sénonais.
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Il y a urgence : les conséquences des bouleversements climatiques - c’est une réalité - nécessitent une gouvernance efficace 
en matière de lutte contre les inondations. Cette responsabilité doit être partagée à tous les échelons, par tous les territoires. 
Aujourd’hui, les territoires en amont - moins impactés – doivent aussi engager des dépenses. Leur adhé-
sion est nécessaire mais force est de constater que certaines communes n’ont toujours pas intégré cette 

priorité et, surtout, cette urgence. 
Marc Botin, vice-président de la Communauté d’Agglomération du Grand Sénonais

Le PAPI, pour la gestion des risques d’inondations à 
l’échelle d’un bassin

L'expert de la GEMAPI

La compétence gestion des eaux pluviales urbaines
 - GEPU - pourquoi ?
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La gestion de l’eau s’articule autour de 
cinq compétences (loi MAPTAM et 
NOTRe) pour les communautés d’agglo-
mération. : l’eau potable, l’assainissement, 
la Gestion des Milieux Aquatiques et 
Prévention des Inondations  GEMAPI) 
et la compétence eaux pluviales.  
Concernant la Défense Extérieure Contre les  Incendies, cette compétence reste  
de la responsabilité des maires.  Cependant, lors du bureau communautaire du 
10 juillet 2019, le Grand Sénonais a décidé la création d’un service commun 
auquel les communes sont libres d’adhérer.

2,92 € par habitant 
pour la GEMAPI

Afin de réaliser les aménagements et 
l’entretien des rus, fossés et ouvrages, 
l’agglomération perçoit une contribu-
tion. Cette dernière est répartie sur les 
taxes locales : les fonciers bâtis et non-
bâti,  la taxe d'habitation et la cotisation 
foncière des entreprises.  En 2019, elle a 
été reconduite pour un produit attendu 
de 180 000 euros soit 2,92 € par habitant.

Afin de prévenir plus efficacement les 
risques liés aux inondations, l’Etat propose 
aux collectivités en charge de la compétence 
GEMAPI de subventionner, sur une durée 
de 6 ans, une politique globale à l’échelle du 

bassin versant de l’Yonne. Ce Programme 
d’Actions de Prévention des Inondations 
(PAPI) sera animé par le Syndicat de bas-
sin Yonne médian avec le concours de 
l’Etablissement Public Territorial de Bassin 

Seine Grands Lacs et les services de l’Etat. 
Il n’interfère pas sur les actions menées par 
l’Agglomération au titre de sa compétence 
GEMAPI (gestion des milieux aquatiques 
et de la prévention des inondations).

Sitôt la licence forêt et gestion et pré-
servation de la ressource en eau obtenue, 
Clément Changarnier, 24 ans, a intégré les 
effectifs de la Communauté d’Aggloméra-
tion lors de la création de la compétence 
GEMAPI. Un métier passion dont il détaille 
le quotidien : « le Grand Sénonais est un ter-
ritoire attachant avec une grande diversité 
de zones humides, de rus et ruisseaux qui 
irriguent le territoire. Ces cours d’eau sont le 
résultat de l’occupation humaine et sont inti-
mement liés à l’histoire des lieux. Recalibrés 
à des fins d’irrigation ou de drainage, cer-
tains ont quitté le fond de la vallée et sont 
perchés à flanc de colline. Aujourd’hui, nous 
devons œuvrer au service de l’intérêt général 
en favorisant l’entretien de ces cours d’eau, 
en proposant la création de zones tampons 
pour mieux prévenir les inondations en aval 
et permettre à certain rus de retrouver leur 

cours naturel. Nous devons trouver le bon 
équilibre pour assurer la continuité de l’ac-
tivité agricole et la préservation du paysage. 
C’est un métier de dialogue et d’échange avec 
les particuliers et les autres collectivités  pour 
sensibiliser aux enjeux et aux bonnes pra-
tiques qui garantiront la sécurité des popu-
lations et la préservation de la biodiversité. »

Depuis 2018, le Grand Sénonais sou-
haite répondre au mieux aux probléma-
tiques des inondations en prenant la com-
pétence facultative de la gestion d’eaux 
pluviales urbaines (GEPU). Cette com-
pétence sera d’ailleurs rendue obligatoire 
pour les communautés d’agglomération au 
1er janvier 2020. L’exercice de cette com-
pétence consiste à récolter, canaliser, stoc-
ker et infiltrer les eaux de pluie tombées en 
zone urbaine pour empêcher les inonda-

tions de maisons, de caves ou de garages et 
pour éviter que des mares se forment sur 
les chaussées.
Un des principaux enjeux de cette com-
pétence est de ralentir le renvoi au milieu 
naturel des eaux s’écoulant sur un terrain 
imperméable (chaussées, parkings, toi-
tures), pour éviter qu’elles ne viennent 
gonfler de manière trop soudaine les cours 
d’eau et causer des crues dévastatrices. 
Ainsi la GEPU est complémentaire à la 

GEMAPI qui traite de l’eau 
en amont et aval des zones 
urbaines.
Un autre objectif est 
de réduire la part d’eau  
« claire » arrivant à la sta-
tion d’épuration d’eaux usées 
pour réduire les coûts de 
fonctionnement. 
L’Agglomération a engagé 
l’établissement d’un schéma 
directeur d’assainissement 
et d’eau pluviale à l’échelle 
intercommunale pour trai-

ter de ces problématiques sur le fond.

Création de zones naturelles 
tampons
La Communauté d’Agglomération a aussi   
apporté sa puissance financière et son 
ingénierie au service d’une problématique 
récurrente notamment sur la commune de 
Saint Martin-du-Tertre. « Depuis plusieurs 
années, la commune subissait d’importants 
et dangereux ruissellements d’eau de pluie et 
des coulées de boues. Provoquant des dégâts 
et mettant la vie de nos concitoyens en péril, 
ces inondations exceptionnelles et violentes 
sont le résultat d’une multitude de facteurs », 
explique Joseph Agache, maire de Saint-
Martin-du-Tertre. Aujourd’hui, pour un 
peu plus de 215 000 €, des travaux vont être 
engagés pour stocker, infiltrer et canaliser 
les eaux de pluie en amont des habitations. 
Ainsi des zones tampons seront aménagées 
dans les dépressions naturelles situées dans 
le bois au sud de la route des Glaciers et de 
la piste forestière.

Pour assurer au mieux la compétence GEMAPI, l'Agglomération a intégré dans ses effectifs un nouvel agent spé-
cialisé : un technicien des rivières GEMAPI.

Les dépressions naturelles sont utilisées pour stocker l'eau
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La gravière : une zone humide qui protège la biodiversité 
et des crues !

Partenariat avec 
l'EPTB Seine Grands lacs

L’Agglomération va acquérir la gra-
vière du fond des Blanchards des com-
munes de Gron et de Rosoy pour un mon-
tant de 686 610 € subventionné à hauteur 
de 80 %. Ce site situé au cœur de l'agglomé-
ration sur les communes de Gron et Rosoy 
particulièrement riche en faune et flore 
est un des principaux points de passage 
du département d’oiseaux migrateurs. Cet 
ensemble de 67,58 hectares à haute valeur 
environnementale sera aménagé à des fins 
pédagogiques et contribuera comme zone 
humide à freiner efficacement les eaux lors 
des épisodes dévastateurs de crues.

Le Grand Sénonais a signé une convention 
de partenariat avec l’Etablissement Public 
Territorial de Bassin Seine Grands Lacs 
qui gère les barrages du bassin de la Seine 
amont. Cette structure a acquis une exper-
tise reconnue et accompagnera l’agglomé-
ration pour : 
● établir le diagnostic de vulnérabilité ter-
ritoriale aux inondations et aux étiages,
● accompagner la mise en œuvre du décret 
digues,
● aider à la gestion de crise.
Ce rapprochement contribue à une meil-
leure maîtrise des aménagements futurs 
qui devront être réalisés pour la gestion des 
débits des cours d’eau.

« La Sénone » est la marque de l’eau 
potable produite par la direction de l’eau 
et de l’assainissement du Grand Sénonais. 
Véronique Frantz, vice-présidente chargée 
de l'eau et assainissement, explique :  
« Cette marque est le moyen de mettre en 
avant une ressource naturelle dont notre ter-
ritoire est particulièrement riche. N’oublions 
pas que la Vanne procure une eau de qualité 
reconnue, acheminée par un fameux aque-
duc, qui traverse nos paysages pour alimen-
ter les réservoirs de Paris et sa région. Cette 
richesse et son abondance sont telles que 
chaque commune possède sa propre source. 
C’est certes un atout, mais c’est aussi une res-
ponsabilité. Celle de faire de chaque point de 
captage une source de pureté et de sécurité. » 
Désormais, la Sénone illustre l’engagement  
de cette volonté de porter la même attention, 
partout sur le territoire pour en garantir une 
eau de la meilleure qualité qu’il soit » pré-
cise la vice-présidente.

Interconnexions nouvelles pour 
plus de 1,2 millions d’euros
Ainsi d’importants travaux ont pu être réa-
lisés notamment à Villeneuve-sur-Yonne 
pour résoudre un problème d’approvi-
sionnement du hameau de Beaudemont 
(voir p.11), à Marsangy, prochainement 
avec l’interconnexion au réseau du SIVU 
de Saint Hubert  pour un montant de  
430 000 €. En 2020, un projet d’inter-
connexion à Rosoy - dont l’eau pré-
sente des dépassements ponctuels des 
normes de molécules issues des pes-
ticides- avec l’unité de distribution de 
Saint-Bond de la Ville de Sens est en 
cours d’étude et devrait voir le jour en 
2020 pour un montant estimé à 530 000 €. 

Achat de terrain pour sécuri-
ser les captages
Afin de protéger les captages, l’agglomé-
ration s’est impliquée dans l’acquisition 
de terrain pour sécuriser les captages. 
Le Grand Sénonais fait l'acquisition 
de 13 ha pour 81 000 € autour de la  

« Source des Trois Fontaines » située sur la 
commune de Collemiers. Pour rappel, l'eau 
de cette source présente depuis de nom-
breuses années des teneurs en produits 
phytosanitaires supérieurs aux normes 
de potabilité (déséthyl-atrazine). D'autres 
mesures sont prises comme la mise en 
place de baux environnementaux qui 
accompagnent cette acquisition de terrain. 
L'agence de l'eau subventionne à hauteur 
de 80 % l’achat du terrain.

L’eau de l’Agglo, la « Sénone » gage de qualité

Afin de s’affranchir de la logique commerciale, la Communauté d’Agglomération a décidé  de gérer en régie la 
production et la distribution de l’eau. Le 1er janvier 2017, 17 communes de l’Agglomération ont choisi de confier 
leur eau potable à la « Sénone ». Cette compétence au niveau intercommunal a permis de favoriser la solidarité 
entre nos communes et la mutualisation des coûts pour une production toujours plus qualitative.

● 25 000 abonnés
● 49 510 habitants desservis en 
eau potable
● Eau : 1,53 € TTC/m3 ; assainis-
sement : 2,36 € TTC/m3. Soit un 
total de 3,89 € TTC/m3 en 2017
● Moyenne Yonne (en 2015) : 4,34 
€ TTC/m3
● Les communes : Armeau, 
Collemiers, Dixmont, les Bordes, 
Etigny, Fontaine-la-Gaillarde, 
Gron, Marsangy, Paron, Passy, 
Rosoy, Rousson, Saligny, Sens, 
Soucy, Véron, Villeneuve-sur-
Yonne
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Pour l’entretien des rus, à vous de jouer !

Quels travaux peuvent être effectués ?
Il s’agit des travaux dits d’entretien 
régulier qui ne doivent pas modifier 

le profil du cours d’eau : il doit être main-
tenu dans son gabarit initial et son lit ne 
doit pas être creusé ni remblayé. Seuls sont 
autorisés les travaux assurant le bon écou-
lement des eaux (enlèvement des embâcles, 
détritus, végétaux) et l’entretien courant 
des berges (fauchage, élagage modéré si 
nécessaire). Si des travaux plus importants 
sont nécessaires, il convient d’en informer 
le service de l’agglomération ainsi que 
l’Unité Milieux Aquatiques de la Direction 
Départementale des Territoires de l’Yonne 
avant tout début de réalisation. Les cours 
d’eau sont en effet concernés par des dispo-
sitions du Code de l’Environnement qu’il 
vous appartient de respecter.
Qu’est-ce que la « mise en chômage » des 
rus ? 

Il s’agit d’une période de réduction 
de débit temporaire destinée à faci-

liter les interventions d’entretien. Comme à 
l’origine ces rus alimentaient des moulins et 
usines, le travail y était interrompu durant 
cette période. L’expression s’est maintenue.
Que faire face aux espèces exotiques 
envahissantes ?

Il s’agit d’espèces exotiques intro-
duites volontairement ou non par 

l’homme et dont la propagation menace les 
écosystèmes avec des conséquences éco-
logiques, économiques et sanitaires. Les 
bords de cours d’eau sont concernés par 
des espèces végétales et animales comme la 
renouée du Japon ou le ragondin. Ce der-
nier peut poser de réels problèmes comme 
la fragilisation des berges, l’envasement du 
cours d’eau, la transmission de maladies 
comme la leptospirose. Pour les végétaux, 
il convient d’éviter d’introduire ces espèces 
et de leur préférer des espèces locales. Pour 
les animaux, il faut éviter de favoriser leur 
prolifération et notamment de les nourrir.

Pour prévenir les inondations, entretenez les rus qui sont aux abords de 
vos terrains.

Données SIG (Système d'information 
géographique) du Grand Sénonais
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Grâce à ses appareils de haute technolo-
gie, Youri Crajka trouve ce qui est invisible : 
les fuites sur le réseau d’eau potable. Avec 
méthode et grâce à sa connaissance du 
réseau, le technicien détermine au centi-
mètre près le lieu d’une fuite dans le réseau. 

Quatre étapes sont nécessaires 
1) Pose d’un capteur sur une vanne située 
sous la voirie. Ce micro - logger - enregistre 
les bruits de 2h à 4h du matin, moment où 
il y a moins de tirage d’eau et où le bruit 
d’une fuite peut être détectée.
2) La récupération des données s’effectue 
par onde radio sur un terminal. Une fuite 
sera alors détectée ou pas en fonction du 
bruit.

3) A l’aide d’un plan des canalisations, 
l’agent positionne deux capteurs sur des 
points d’accès du réseau de part et d’autre 
de la fuite. Lorsque le bruit de fuite carac-
téristique est identifié, il est possible de 
calculer sa position, en connaissant  sa dis-
tance mesurée à l’aide de la roue entre les 

deux capteurs, la vitesse de 
propagation du bruit dans le 
matériau ou dans l’eau et le 
décalage temporel du bruit 
généré par la fuite et enregis-
tré par les 2 capteurs (signal 
perçu atténué et retardé pour 
le capteur situé le plus loin de 
la fuite).
4) A l’aide du détecteur 
acoustique, l’agent localise 
plus précisément la fuite 

d’eau. Les fontainiers  peuvent alors inter-
venir pour réparer.

Jonathan Cesarus, 28 ans est fontainier 
depuis 3 ans au sein de la « Sénone ». Fort 
d’une expérience professionnelle déjà riche, 
l’agent de la direction de l’eau et de l’assai-
nissement a pleinement investi sa mission : 
«  le travail est diversifié ; nous intervenons 
pour des fuites, de la rénovation de branche-
ment, et refaisons l’enrobé de la voirie après 
les travaux. Notre mission est d’assurer pour 
tous les abonnés et quel que soit leur lieu 
d’habitation, la continuité de ce service de 
distribution de l’eau si important. Au quo-
tidien, mon rôle et celui de mes collègues est 
de ne pas laisser les abonnés sans ce service 
de première nécessité. »

Les hommes de la Sénone : des professionnels 
au service de l'eau 

Fontainier, amener 
la source à la maison

Fuites d’eau après le compteur : abattement pour les entreprises 

La Communauté d’Agglomération du 
Grand Sénonais a souhaité étendre 
aux entreprises les dispositions de la 
loi Warsmann qui permet aux par-
ticuliers depuis le 1er juillet 2013 de 

ne pas régler une surconsommation 
d’eau causée par une fuite après le 
compteur. Désormais,  les abonnés de  
locaux professionnels peuvent obtenir 
sous condition un abattement de leur fac-

ture d’eau sur la part assainissement en 
cas de fuite sur  la canalisation. Cette pro-
position s’inscrit dans une démarche de 
soutien au développement économique 
du territoire.

Pas de repos pour les 
agents de l’eau 

La direction de l’eau et de l’assainis-
sement est un  service qui compte 
pratiquement 50 agents. En dehors 
des heures d’ouverture quotidiennes,  
4 agents pour l’eau potable et 3 agents 
pour l’assainissement sont mobilisés en 
permanence 7 jours sur 7 et 24h  sur 24 
afin de répondre en urgence aux diffé-
rentes sollicitations des administrés.

L'eau potable du hameau de Beaudemont 

L’alimentation en eau potable du hameau de Beaudemont a été rétablie en septembre. Ces travaux ont été réalisés 
courant février par l’Agglomération du Grand Sénonais. Des coûts importants, plus de 300 000 €, qui n’auraient 
pu être engagés sans la puissance financière de la régie eau et assainissement de l’Agglomération.

Depuis plusieurs années, la commune de 
Villeneuve sur Yonne puis la Communauté 
d’Agglomération du Grand Sénonais orga-
nisaient une distribution d’eau en bouteilles 
chaque semaine pour l’ensemble de la 
population soit 120 abonnés. En effet, le 
captage connaissait  des problèmes récur-
rents de pics de turbidité en période plu-
vieuse, de manque de débit en période 
d’étiage et de nombreux dépassements en 

termes de qualité d’eau concernant les pes-
ticides, atrazine et déséthylatrazine. Suite 
au transfert de compétences le 1er janvier 
2017, la Communauté d’Agglomération 
du Grand Sénonais s’est rapidement enga-
gée dans des études puis des travaux pour 
remédier définitivement au problème ren-
contré par les habitants du hameau. Près de 
300 000 euros de travaux ont été nécessaires 
(dont une subvention de 30 %  de l'Agence 

de l’Eau Seine Normandie). Le diagnostic 
avait conclu sur la nécessité de l’abandon de 
la ressource et de l’interconnexion du réser-
voir de Beaudemont avec le réservoir de 
Chantereine. Ce dernier est alimenté par le 
captage de Près Bâtard situé à l’entrée nord 
de Villeneuve-sur-Yonne. Le captage de 
Beaudemont ne sera pas abandonné et sera 
prochainement repris par la Fédération de 
spéléologie qui souhaite le conserver pour 
leur activité.

Conscient des désagréments 
que tous ces travaux ont pu 
générer, l'Agglométation tient 
à remercier les habitants du 

hameau de leurs patience et coopération. 
Leurs efforts conjugués aux nôtres ont per-
mis d’améliorer notre service en garantissant 
durablement l’accès à une ressource de qua-
lité. 
Véronique Frantz,
vice-présidente chargée 
de l'eau et assainissement

Détecteur acoustiqueUn capteur

Le puit de l'ancien captage à 80 m
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Environnement

Pour désinfecter, démaquiller, nettoyer ou 
encore pour l’hygiène… le côté pratique des 
lingettes a séduit de nombreux utilisateurs. 
Pourtant, elles n’ont pas que des qualités ! 
● Elles sont coûteuses puisqu’à usage 
unique au contraire d’une éponge
● Elles sont empreintes de produits 
chimiques
● Elles sont jetées à tort dans les canalisa-
tions.
C’est ce dernier point qui pose problème 
pour la Communauté d’Agglomération. 
En effet, contrairement aux indications 
mentionnées par les fabricants de lingettes 
sur leurs emballages, celles-ci ne sont pas 
totalement biodégradables, même lors-
qu’il s’agit de lingettes destinées à l’hygiène 
intime. Leur dégradation se fait partielle-
ment, sur une durée bien plus longue que 
le papier toilette. 
Le risque ? Que ces carrés composés de  
cellulose, de viscose ou de polyester en 
route vers la station d’épuration s’agglo-
mèrent entre eux comme c’est souvent 
le cas et provoquent des bouchons dans 
les réseaux, nécessitant une intervention 
humaine coûteuse pour l’intercommu-
nalité, répercutée ensuite sur le prix de 
l’eau. Les lingettes qui auront terminé leur 
voyage jusqu’à la station d’épuration seront 
stoppées par les dégrilleurs. Une fois collec-
tées, elles doivent être mélangées à d’autres 
déchets pour être ensuite incinérées. Les 

émanations de produits chimiques dont 
elles sont imbibées polluent l’atmosphère 
et l’eau, générant, là encore, des coûts pour 
la collectivité.
Que faire ? Une seule issue pour ces lin-
gettes : les jeter dans votre poubelle  
d’ordures ménagères. Dans l’intérêt de tous,  
rappelez-vous que les systèmes d’assainis-
sement sont prévus pour recevoir et traiter 
uniquement les eaux usées domestiques.

Agissons pour l’environnement, 
adoptons les bonnes pratiques
La Communauté d’Agglomération a lancé une campagne de sensibilisation auprès des habitants pour les enjoindre 
à ne plus jeter les lingettes dans les toilettes. En plus de polluer, ces petits carrés nettoyants sont également respon-
sables de nombreux dysfonctionnements sur les réseaux d’assainissement.

Cette année, la station d’épuration située sur la commune de Saint-Denis-lès-Sens 
a célébré ses 10 ans d’existence. Depuis 10 ans, ce sont :
● 29 millions de mètres cube d’eaux usées traitées 
● 35 000 tonnes de boues évacuées via des filières de compostage
● Le service de l’assainissement assure la collecte et le traitement des eaux usées 
pour les communes de : Courtois-sur-Yonne, Etigny, Gron, Maillot, Malay-le-
Grand, Noé (lotissement le Village), Paron, Passy, Rosoy, Rousson, Saint-Clément, 
Saint-Martin-du-Tertre, Saint-Denis-lès-Sens, Sens, Soucy, Véron et Villeneuve-
sur-Yonne, soit près de 24 500 abonnés.
● Elle assure l’entretien, l’exploitation et le renouvellement de 280 km de réseau de 
collecte d’eaux usées, 83 postes de relèvement et de 8 stations d’épuration.
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Retrait des sacs jaunes, bacs 
et composteurs
Les sacs jaunes, bacs à ordures ména-
gères et composteurs sont désormais à 
retirer au centre technique mutualisé, 
109 rue Victor Guichard à Sens :
● du lundi au jeudi de 8h à 12h et de 
13h30 à 17h15
● le vendredi de 8h à 12h et de 13h30 
à 16h30
- Les sacs jaunes seront distribués 
jusqu’à la fin du déploiement des bacs 
jaunes en 2020.
- Pour les personnes qui ne peuvent pas 
se déplacer pour venir chercher leurs 
bacs à ordures ménagères, vous pouvez 
bénéficier de livraisons à domicile sur 
demande : 
● au 03 86 83 79 30 
● à demandebac@grand-senonais.fr

Les lingettes sont stoppées par des dégrilleurs juste avant le début du traitement des eaux usées, 
nécessitant de les stocker avant de les évacuer vers l’usine d’incinération.

Dossier : l'eau dans tous ses états

Frédéric, Achaor et Christophe font par-
tie des quatre cureurs qui quotidienne-
ment, 24h /24, interviennent pour assu-
rer le bon écoulement des effluents vers 
la station d’épuration de l’Agglomération. 
Un travail éprouvant récompensé par une 

relation privilégiée avec la population :  
« C’est un métier d’extérieur et de contact. 
Nous intervenons en urgence auprès des 
particuliers pour déboucher des canalisa-
tions. La population se montre toujours 
très reconnaissante et c’est gratifiant. » Ces 

interventions sont rendues efficaces grâce 
à l’hydro-cureuse, un camion équipé d’une 
pompe surpuissante capable de pousser 
jusqu’à 200 bars pour dérouler 100 m de 
tuyau et libérer les canalisations. «  Nous 
intervenons aussi sur des points noirs qui 
sont des lieux qui concentrent les graisses, les 
détritus en plastique, les lingettes. Véritables 
calamités qui bouchent les canalisations et 
les postes de relevage. » (voir p.11)

Blouse blanche immaculée, Camille 
Maréchal a toujours eu le goût de la 
recherche, de la méthode et des éprou-
vettes.  A 23 ans, la jeune femme montre 
une maitrise parfaite de son sujet, à l’image 
de ce laboratoire installé au rez-de-chaus-
sée où chaque machine et instrument ont 
été placés méticuleusement pour servir 
des procédures extrêmement précises :  
« Plusieurs fois par jour, j’effectue des ana-
lyses qui doivent suivre une méthode défi-
nie par arrêté. Je recherche des substances 
chimiques à l’entrée et la sortie de la station 
d’épuration. Je détermine aussi la quantité de 
bactéries présentes dans les bassins ; ce sont 
des indicateurs de fonctionnement de la sta-
tion. Si les mesures sont hors normes, je dois 
être extrêmement réactive pour permettre un 
retour le plus rapide à une situation normale 
afin de maintenir la sécurité sanitaire de 
l’installation.»

Les experts de l'assainissement : les cureurs veillent sur 
300 km de réseau d’assainissement 

Laborantine, la garante de l'intégrité de la station 

Pratique : l’assainissement non 
collectif pour les particuliers

La préservation de l’environnement et 
de la santé passe aussi par l’assainisse-
ment non collectif. Afin d’assurer un 
service de qualité au meilleur tarif aux 
usagers des installations d’assainisse-
ment non collectif, la Communauté 
d’Agglomération du Grand Sénonais 
a mis en place, au 1er juillet 2016, un 
Service Public d’Assainissement. Ce 
dernier est votre interlocuteur privilé-
gié pour toute question en lien avec l’as-
sainissement Non Collectif (SPANC).
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Parcours permanent d’orientation

Quand le centre-ville de Sens se 
transforme en labyrinthe

Ce nouveau parcours permanent 
d’orientation (PPO) de Sens est implanté 
exclusivement en centre-ville. Encore peu 
nombreux en France, les PPO urbains 
reposent sur des plans de ville, très détail-
lés, sur lesquels ont été masqués tous les 
noms des rues et des bâtiments. Retirez-
les, et un centre-ville devient un labyrinthe 
redoutable qui oblige le piéton ou le sportif 
à développer son sens de l’orientation !
Ce parcours, 3e PPO mis en place par l’as-
sociation YCONE-Sens, a d’ailleurs pu être 
testé, et apprécié, le 29 septembre dernier 
lors du Championnat régional de course 
d’orientation urbaine. 42 balises mobiles 
avaient été installées pour l’occasion.
Pour ce nouveau parcours permanent, ce 
sont 51 bornes qui ont été disséminées 
en centre-ville. Discrètes, seule une petite 
plaque bicolore numérotée les signale à 
courte distance. Chaque borne est équipée 
d’un appareil de poinçonnage intégré des-
sinant des variantes de codes perforé. Un 
moyen éprouvé d’attester sa découverte 
effective de la balise.
Le réseau de balises a été conçu pour des-
siner quatre parcours de difficulté et de 
longueur progressive. Il couvre les secteurs 
et bâtiments emblématiques du centre-

ville auxquels il faut ajouter l’ensemble de 
l’île d’Yonne. Sur ces parcours, les balises 
doivent être visitées dans un ordre imposé 
mais d’autres combinaisons de parcours 
sont possibles à l’infini, au gré des envies, 
du temps disponible et des capacités.
Tous les parcours ont leur départ/arrivée 
devant le nouvel office de tourisme (borne 
départ et mini-panneau d’accueil).

Quatre suggestions de parcours intra-urbain
● Parcours VERT. 1,6 km et 10 balises. Ce parcours a été réfléchi pour être acces-
sible aux familles et praticable PMR (personnes à mobilité réduite) en fauteuil rou-
lant ou avec une poussette.
● Parcours BLEU. 3,2 km et 16 balises.
● Parcours ROUGE. 5,5 km et 24 balises. 
● Parcours NOIR. 10,2 km et 50 balises.
Les cartes de ce nouveau PPO seront disponibles à l’Office de Tourisme de Sens 
à partir du 15 décembre et en téléchargement gratuit sur les sites internet de la 
Communauté d’agglomération, de l’Office de Tourisme et du club YCONE-Sens.

Parcourir une carte détaillée, lire le relief en courbes de niveau, prendre des repères, manipuler la boussole, suivre 
un cap, prendre le risque de se perdre et savoir se recaler, trouver toutes les balises en un minimum de temps, 
la course d’orientation est un sport qui impose des défis physiques et intellectuels. Cette activité de plein air qui 
se pratique principalement dans les méandres de nos bois se décline dans une version urbaine, transformant le 
centre-ville de Sens en un labyrinthe géant.
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Le club de Sens, YCONE-Sens 
(Yonne Course d’Orientation 
Nature et Evasion) acteur 
reconnu, a fêté son vingtième 
anniversaire cette année. 
La dynamique association ins-
tallera un quatrième PPO en 
janvier 2020 à Villeneuve-sur-
Yonne sur le site de l’aire de loi-
sirs des étangs. 
Pour plus d’informations : 
https://ycone-sens.jimdo.com/
le-club/

"

En bref
Depuis 2017, la Communauté 
d’Agglomération et l’associa-
tion YCONE-Sens ont lancé 
un programme d’équipement 
complet de parcours d’orienta-
tion permanent. Livré fin 2017, 
un premier PPO a été implanté 
au parc de la Ballastière, un 
second a été inauguré en juin 
2018 au parc du Moulin-à-
Tan, un troisième est installé 
dans le centre-ville de Sens et 
un quatrième sera aménagé 
en janvier à Villeneuve-sur-
Yonne sur le site de l’aire de 
loisirs des étangs.
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La réalisation de projets, l’organi-
sation de stages et de master-class, l’ac-
cueil d’artistes en résidence privilégient 
le maillage, le croisement entre les arts, 
la musique, la danse et le théâtre. La pro-
grammation, riche et diversifiée, se repartit 
durant l’année sur les trois sites de l’établis-
sement et permet aux élèves de se produire 
dans les meilleures conditions possibles, 

participant ainsi à leur formation et à leur 
épanouissement artistique. Le partenariat 
établi avec les lieux de diffusion incite les 
élèves à assister à des spectacles, créant 
ainsi une véritable « école du spectateur. »
Plus de 30 rendez-vous, répartis sur le ter-
ritoire, sont proposés pour la saison 2019-
2020. D’ores et déjà, certaines dates peuvent 
être inscrites à votre agenda !

● 31 janvier : nuit des conservatoires
● 2 février : concert du dimanche (17h30, 
théâtre de Villeneuve-sur-Yonne) 
● 8 février : "l'Âme slave" (20h30, théâtre 
municipal de Sens)
● 5 avril : conte musical "Les Trois oranges 
d'amour" (16h, théâtre municipal de Sens)

Loisirs

Ecole intercommunale de musique, danse et théâtre : 

lieu ressource pour la formation, 
la diffusion et la création artistique

Un nouveau pôle 
de la voix

Parmi les avancées et dans 
l’objectif de structurer et dévelop-
per la pratique artistique sur le 
Grand Sénonais, l’école intercom-
munale vient de créer son pôle 
voix / arts de la scène. Alors que le 
territoire est doté d’une structure 
qualitative en matière de danse, 
musique et théâtre, il manque en 
revanche d’ensembles vocaux et 
ce, malgré une demande réelle. 
La voix étant, selon Marc Jamond, 
directeur de l’école, « au cœur de 
l’enseignement artistique », cette 
nouvelle section vient de voir le 
jour au sein de l’établissement. Elle 
regroupe :
● les cours de chant choral 
(ensembles vocaux)
● les cours de chant individuel 
● les cours de théâtre.
Pour piloter le pôle, Anne Nopre 
a rejoint les effectifs de l’école. Elle 
sera également chargée de dispen-
ser les cours de chant choral pour 
les enfants, adolescents et adultes 
qui débuteront prochainement. 
Les leçons de chant et de théâtre 
continueront d’être enseignées par 
les professeurs actuels.
« Au-delà des cours de pratique, il s’agira 
également de mettre en place des stages, 
des projets communs aux disciplines, afin 
d’instaurer une dynamique interne, de créer 
du lien avec l’apport d’artistes extérieurs. » 
explique Marc Jamond. Ce nouveau pôle 
s’inscrit dans la continuité des améliora-
tions portées ces dernières années par la 
Communauté d’Agglomération pour diver-
sifier l’offre artistique et faire évoluer notre 
école en établissement certifié.

Des interventions en milieu 
scolaire : projets autour du chant
Soucieuse de permettre la découverte 
artistique pour tous, l’école intercommu-
nale a recruté Benjamin Benard, profes-
seur de trompette et musicien titulaire du 
DUMI (Diplôme universitaire de musi-
cien intervenant). Ce dernier se déplace 
à la demande des instituteurs dans les 
classes de CM1-CM2, à raison d’une fois 
par semaine. L’objectif est de travailler 

durant l’année scolaire sur un 
projet artistique impliquant le 
chant ; un spectacle clôturera 
les sessions. A Sens, l’école de 
l’Ile d’Yonne a répondu favora-
blement à cette action. D’autres 
établissements devraient pro-
chainement rejoindre le projet.

L’école intercommunale de musique, de danse et de théâtre du Grand Sénonais a pour vocation d’impulser un 
enseignement de qualité sur notre territoire. Tout au long de l’année, des rendez-vous sont proposés par les élèves 
lors de spectacles, témoignant de leur créativité, de leur talent et de leur plaisir de pratiquer une activité artistique. 
Pour cette nouvelle saison, L’Agglomération continue à améliorer l’enseignement sur le territoire et dans les struc-
tures situées à Sens, Villeneuve-sur-Yonne et Paron.

Le travail avec 
les habitants, les 
centres sociaux, 
l’Education natio-

nale figurent parmi les objectifs 
prioritaires de l’établissement, 
permettant de fédérer, de repérer 
et de créer des liens culturels et 
artistiques, nécessaires sur le ter-
ritoire 
Simone Mangeon, vice-prési-
dente chargée des infrastruc-
tures sportives, culturelles et de 
loisirs, politique 
d’accueil des gens 
du voyage et maire 
de Collemiers

Un renseignement sur les horaires, les 
cours, les modalités d’inscription ? 
www.grand-senonais.fr ou contactez :
● le site de Sens au 03.86.96.45.00
● le site de Villeneuve-sur-Yonne au 
03.86.64.91.95
● le site de Paron au 09.63.64.13.17

● Vous souhaitez participer aux 
ensembles vocaux ? (à partir de 8 ans)
Faites-vous connaître ! 
● Vous êtes directeur d’école ou ins-
tituteur et souhaitez solliciter une 
intervention dans vos classes ? 

Les cours de théâtre intègrent le nouveau pôle de la voix, tout comme 
les cours de chant individuel et les ensembles vocaux.

Une programmation au service des arts, des élèves 
et du territoire

EN SAVOIR PLUS

Contactez l’école intercommunale

au 03.86.96.45.00

● 700 élèves
● 300 heures d’enseignement par 
semaine
● 30 rendez-vous pour 2019-
2020 : concerts, spectacles, mas-
ter class et stages
● 34 professeursEN
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L’offre de formation de la saison 2019-2020 

● Éveil artistique musique et danse (4/5 ans)
Eveil corporel et sensoriel 
● Initiation danse (6/7 ans) – musique  :
découverte instrumentale et artistique (6 ans)
L’élève peut choisir une discipline en danse, un instrument 
en musique, ou les deux
● Musique (enfants dès 7 ans, adultes)
Enseignement instrumental, formation musicale et pratique 
collective. 
    * Pratique instrumentale de : piano / piano jazz / clavecin /  
orgue / violon / violon baroque / alto / violoncelle / viole de 
Gambe / contrebasse / guitare / flûte traversière / clarinette /  
saxophone / trompette / trombone / tuba / batterie / guitare 
amplifiée / basse électrique
    * Enseignement vocal : chant lyrique / chant musiques 
actuelles  

    * Pratiques collectives : orchestres / ensembles instrumen-
taux / ensemble « Trad » / musique de chambre / ensembles 
vocaux (enfants, adolescents, adultes) / ateliers jazz/ 
musiques improvisées / ateliers musiques actuelles ampli-
fiées / big Band
● Danse (dès 8 ans)
Des parcours doux (un cours par semaine) ou intenses (de 2 
à 4 cours par semaine) sont proposés aux élèves 
Disciplines proposées :  classique / jazz / contemporain / 
rythmique / flamenco
● Théâtre
De l’éveil (à partir de 8 ans) jusqu’au cycle II (à partir de 16 
ans), l’enseignement du théâtre privilégie l’écriture contem-
poraine, l’improvisation, la création. Le répertoire classique 
est également étudié.

Z
O

O
M
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Présentation de 4 villages et de Sens

SENS, du haut de sa tour de 78 m, elle vous contemple !

SOUCY, la patrie de Jean-Cousin… l’Ancien !

Cathédrale, musées, marché couvert, 
hôtel de ville, parc du Moulin-à-tan,  et 
bien d’autres encore, autant d’endroits à 
découvrir, témoins d’un riche passé et d’un 
présent en devenir !
Véritable joyau de l’architecture gothique, 
la cathédrale Sainte-Etienne, première 
au monde de ce style, se dresse fièrement 
appuyée sur sa nef de 24,50 m tandis que 
Brennus, perché sur le campanile vous 

contemple du haut de ses 56mètres.
L’ancien palais des archevêques jouxtant 
cet édifice se distingue par son toit de tuiles 
vernissées typique de la Bourgogne. Il 
abrite maintenant une partie de la collec-
tion des Musées où l’on peut admirer l’aube 
et la chasuble de Thomas Becket ou bien 
encore les collections gallo-romaines.
Le marché couvert à l’ architecture métal-
lique de type Baltard bâti en 1882 accueille 

plusieurs fois par semaine 
maraîchers, bouchers, cré-
miers… offrant au chaland 
toute une palette de produits 
frais et de spécialités régionales, 
le temple de la gastronomie 
pour les Sénonais !
L’hôtel de ville, la maison 
d’Abraham, la Maison Jean-
Cousin, la Poterne-Garnier-des 
–Près, la place de la République, 
les maisons à colombage et 
l’église Saint-Maurice… tant de 

lieux à explorer qui ne manquent pas d’at-
traits pour les Sénonais et les touristes.
Côté jardin, le parc du Moulin-à tan offre 
aux visiteurs un espace de verdure agréable 
en toutes saisons. Un palais de verre attire 
l’oeil ; 1500 variétés de plantes tropicales 
s’y déploient sur 600m2. C’est le troisième 
site le plus visité de l’Yonne, ce n’est pas peu 
dire.
 Il ne faut pas quitter Sens sans avoir par-
couru les allées du square Jean-Cousin, jar-
din typiquement 19ème siècle où la mosaï-
culture est  toujours mise en pratique ou 
sans être allé visiter le Musée et l’exposition 
« La Chambre des Merveilles » en place à 
l’Orangerie jusqu’au 20 avril 2020 et fait un 
détour par son jardin, une perle à décou-
vrir !

An 1490 : Naissance à Soucy de Jean 
Cousin l’Ancien, le Grand Homme qui s’il-
lustrera dans les domaines  de la peinture et 
de la sculpture.
Il y résidera jusqu’en 1538, année où il est 
appelé à Paris pour travailler auprès de lis-
siers et de verriers et y faire carrière. Dans 
l’Yonne, on lui doit l’exécution de nom-
breux vitraux dans les églises alentour. A 
Sens,  un square lui est dédié avec en son 
centre une statue le représentant et une 
maison porte son nom, lieu d’accueil d’ex-
positions.
 D’autres personnalités plus proches de 
notre époque ont  choisi ce bourg aux 
portes de la forêt pour y séjourner pour 
l’éternité, l’acteur Pierre Clémenti décédé 

en 1999 et Louis Page, directeur 
de la photographie dans le cinéma  
et ami de Jean Gabin décédé en 
1990, tous deux enterrés au cime-
tière du village.
Les Souciates et Souciats n’en 
sont pas peu fiers, tout comme 
ils admirent  leur église Saint-
Etienne fortifiée datant du 14ème 
siècle, le  château de Monthard 
bâti à la fin 16ème siècle et  les 2 
lavoirs dont 1 octogonal.
Quant aux Parisiens, ils sont ravis 
de pouvoir profiter de l’aqueduc 
de la Vanne  construit spécialement pour 
eux au 19ème siècle qui leur permet de 
boire une eau de qualité.
Les habitants ne s’y sont pas trompés en 
choisissant Soucy comme lieu de résidence 
en raison de ce riche passé, du dynamisme 
de sa vie culturelle et associative, de ses 

commerces, son marché du jeudi matin, 
ses services et offres de soins et ses équipe-
ments sportifs.  Et pour les plus téméraires, 
une piste de karting et de moto-cross est 
installée à l’extérieur du village… pour 
les habitants et les passionnés venant des 
quatre coins de  France.

Maire : Pascal Rolland
1599 Souciates et Souciats

Dans ce sixième numéro du magazine de l'agglomération, les quatre derniers villages mis à l’honneur sont Soucy, 
Véron, Villiers-Louis et Voisines sans oublier la ville centre, Sens. Ces cinq communes ont toutes des particulari-
tés qui leur sont propres mais partagent une douceur de vivre se dévoilant au quotidien.

Maire : Marie-Louise Fort
26000 Sénonaises et Sénonais

Économie
€

Ce nouvel outil conjointement déve-
loppé par l’Agglomération et la CCI de 
l’Yonne va faciliter la rencontre entre les 
entrepreneurs du Grand Sénonais et les 
chercheurs d’emploi.  Basée sur un algo-
rithme de « matching » développé par 
Météo Job, le spécialiste français  de la ges-
tion des offres d’emploi sur plateforme, ce 
nouveau site est conçu pour faire coïncider 
les besoins des entreprises et les profils et 
compétences des salariés.
Avec cette plateforme siglée Grand 
Sénonais, l’Agglomération souhaite jouer 

la carte de la proximité que le territoire 
incarne auprès de ses habitants. 
Aujourd’hui, les demandeurs d’emploi 
ne distinguent pas forcément les bonnes 
opportunités d’emploi. Et si de nombreuses 
entreprises ont du mal à pourvoir les 
postes qu’elles offrent, elles souhaitent aussi 
de mieux en mieux maitriser les profils des 
collaborateurs qu’elles recrutent. Ce sont 
à ces attentes que la plateforme du Grand 
Sénonais souhaite répondre.
Le principe de cette plateforme est simple : 
un espace recruteur  et un espace candidat  

avec le dépôt d’un cv.  Chaque partie à la 
possibilité de chercher et de faire ressortir 
les offres les plus pertinentes en sélection-
nant des critères.
Enfin, le site propose dans son fil d’actualité 
des sujets sur l’économie locale, les disposi-
tifs de retour à l’emploi ou la création d’en-
treprises. Des informations « stratégiques »

Site Positiv'emploi
https://le-grand-senonais.positiv-em-
ploi.fr/

Avec « la Fabrique à entreprendre », le 
Grand Sénonais propose un dispositif d’ac-
compagnement des créateurs d’entreprises 
du territoire. En donnant plus de clarté et 
de visibilité, ce dispositif permet de trouver 
des interlocuteurs qui répondent à toutes 
les questions pour se lancer et ou affiner un 
projet de création.
Portée et animée par l’Agglomération, la 
Fabrique à entreprendre fédère huit acteurs 
du développement économique de la créa-
tion d’entreprise et de l’entrepreneuriat : la 
Chambre de commerce et d’industrie, l'as-
sociation Créez comme elles, la Chambre 

des métiers et de l’artisanat et la BGE (qui 
interviennent dans la définition du projet 
de création, jusqu’à l’immatriculation), 
L’ADIE et Initiactive 89, pour les soutiens 
au financement, la coopérative d’entrepre-
neurs salariés CAE Bourgogne et le Réseau 
Entreprendre Bourgogne.
En s’appuyant sur ses partenaires, « la 
Fabrique à entreprendre » propose des 
actions collectives, pour permettre aux 
créateurs de développer leur réseau, de 
partager des bonnes pratiques, d’innover 
et d’aller plus loin dans leur projet et leur 
développement. Régulièrement, des ate-

liers sont proposés sur l’ensemble du ter-
ritoire de l’Agglomération pour rencontrer 
des professionnels de la création, savoir 
présenter son projet à un financeur et 
connaître les grandes étapes de la création 
de l’entreprise.
Contact
La Fabrique à entreprendre
Magalie Conduteau Tavares
www.entreprendre-grand-senonais.fr

L’emploi en 1 clic grâce à la plate-
forme du Grand Sénonais
L’Agglomération du Grand Sénonais lance une plateforme de recrutement qui utilise les bases de données de la 
plateforme Positiv’emploi initiée en mai dernier par la Chambre de commerce et d'industrie de l’Yonne.

03 86 65 89 42

fabriqueaentreprendre@grand-senonais.fr 

La création d’entreprise : 
pourquoi pas vous ?
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VILLIERS-LOUIS, le village où le lavoir offre une halte bienfaisante !

La présence d’êtres humains dans le 
bourg de Véron remonte à une époque 
très lointaine puisque des fouilles archéo-
logiques ont révélé la présence d’une zone 
funéraire datant du néolithique (4000 av 
J-C) à la fin de l’âge de bronze (800 av J-C.) 
sur la rive droite de l’Yonne.
Preuve en est qu’il faisait déjà bon y vivre !
Entouré de murailles au 16e siècle, la vieille 
ville est maintenant ceinte d’arbres et offre 
un lieu de promenade agréable pour la 
balade du soir et un terrain apprécié pour 
le vide-grenier annuel.
Hors les murs, de nombreux pavillons se 
sont construits depuis les années 1960 fai-
sant croître régulièrement la population. 
D’origine à vocation agricole, le village a su 
s’adapter à la modernisation en créant une 
importante zone industrielle et commer-
ciale.
Le village met à la  disposition de ses habi-
tants de nombreuses infrastructures  les 
incitant à pratiquer des activités variées 
tant sur le plan culturel que sportif et 
autant de possibilités d’adhérer à un grand 
nombre d’associations.

L’Yonne toute proche donne l’opportu-
nité d’enfourcher son vélo ou d’enfiler ses 
chaussures  pour suivre le chemin de halage 
réaménagé  en direction de Sens.
Les amateurs de vieilles pierres  pourront 
admirer l’église Saint-Gorgon et Saint-
Dorothée datant de 1606. Quant à la forêt 
d’Othe toute proche, elle ravira les ama-
teurs de randonnée.

De Villare in 
Pago Senonico 
en 519 à Villiers-
Libre au cours de 
la Révolution fran-
çaise, ce bourg porte 
maintenant le nom 
de Villiers-Louis.
Composé de deux 
hameaux, le Haut 
de Villiers et le 
Petit Villiers, ce 
charmant petit vil-
lage a gardé son 
authenticité comme 
en témoignent  les 
nombreuses mai-
sons anciennes
 Les producteurs  locaux sauront contenter 

les appétits des gourmands et gourmets 
en leur proposant des produits du terroir :  
miel, fromage de chèvre, cidre. La vente se 
fait sur place au domicile, bien souvent une 

maison typique de la région, cer-
tains font le déplacement jusqu’au 
marché de Sens pour y vendre leur 
fabrication. Son image de village à 
vocation agricole est donc pleine-
ment justifiée.
On raconte même qu’un brande-
vinier (bouilleur de cru) déambule 
toujours dans le village avec son 
alambic en quête de personnes dési-
reuses de faire distiller ses fruits afin 
d’en récupérer de l’eau de vie. Qui 
l’eût cru ? 
Au détour d’un virage appa-
raît  comme par enchantement le 
superbe lavoir qu’arrose une source 
située en amont avec l’église en toile 
de fond. Quelques bancs, des géra-

niums dans des pots, l’été, et l’envie nous 
prend de nous asseoir pour admirer les 
maisons alentour, se reposer et passer un 
agréable moment dans ce village qui pro-
cure paix et sérénité.

Maire : Pascale Moureaux
2005 Véronaises et Véronais

Maire : Jean-Louis Gaujard
465 Villersoises et Villersois

VÉRON, le village qui se partage entre forêt et rivière !

Carte d’identité

VOISINES, le village où « les batteux de grenouilles » ont élu domicile !

Nichés au creux de la 
vallée de la Mauvotte, 
Voisines et ses douze 
hameaux hébergent 
des habitants au sur-
nom quelque peu  
« étrange ».
L’histoire raconte qu’une 
Reine Blanche dans les 
années 1200 (Blanche de 
Castille ou Blanche de 
Navarre, on ne sait pas 
vraiment) fut prise des 
douleurs de l’enfante-
ment lors de son passage 
à Voisines. Or, des gre-
nouilles coassaient non 
loin du château où elle s’était réfugiée. 
Les habitants soucieux du bien-être de la 
vénérable hôte de passage firent taire les 

bruyants amphibiens en les frappant.
Depuis lors, les Voisinates et Voisinats 
portent fièrement  le doux sobriquet de  
« batteux de grenouilles ».
Voisines a aussi accueilli un autre hôte de 
prestige en la personne de Cécile, Louis 
Ferdinand Céline, l’écrivain. Né en 1894, le 

petit parisien fut confié à 
une nourrice en campagne 
à la naissance comme 
cela se pratiquait sou-
vent à cette période. Les 
« batteux de grenouilles » 
 étaient loin de se douter 
que le petit garçon allait  
devenir le grand écrivain 
que l’on connaît !
Mais Voisines, ce sont 
aussi les associations, les 
commerçants ambulants, 
et  l’école. C’est aussi l’église 
Saint-Sulpice duquel 
arrive un souterrain et  les 
maisons anciennes  abri-

tant  des caves impressionnantes. On dit 
même qu’à la Désormétrie, une catacombe 
datant de 1400 aurait servi pour un usage 
militaire. Pour les visiteurs, ses 5 mètres de 
hauteur intimident qui ose s’y aventurer ! 

Maire : Anne Grégoire
504 Voisinates et Voisinats

Des leds pour l’embellissement 
des monuments de l’Agglomération 
L’Agglomération du Grand Sénonais sou-
haite mettre en valeur son patrimoine 
architectural afin de renforcer l’attractivité 
et la notoriété du territoire. Une démarche 
facilitée par les dernières innovations en 
matière d’éclairage qui proposent des solu-
tions économiques et responsables à base 
de leds. Ces technologies récentes sont 
mises au service de l’architecture du bâti-
ment  par les éclairagistes : la nuit tombée, 
les éclairages font ressortir le caractère de 
l’édifice avec une utilisation  des clairs obs-
curs qui viennent accentuer les reliefs et les 
lignes de force de l’édifice.
Deux sites inaugurent cette campagne 
d’embellissement : l’hôtel de ville de Sens et 
l’église de Saint Martin-du-Tertre. Ils font 

partie des 27 sites retenus par le comité 
de sélection composé des élus de l’Agglo-
mération et de l’office de tourisme de Sens 
et du Sénonais. Tous ces sites revêtent un 
intérêt touristique majeur et sont remar-
quables de par leur qualité architecturale. 
Chaque commune pourra décider de béné-
ficier ou non de l’aide de l’Agglomération 
pour l’embellissement de l’un de ces monu-
ments. Elle peut accompagner jusqu’à 50 % 
le coût total de la mise en lumière du bâti-
ment.
Pour le Grand Sénonais, c’est enfin une 
action complémentaire des « Lumières de 
Sens » menée en période estivale (pour 
mémoire : 830 000 € sur 3 ans). 

Travaux
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Speed dating de l'alternance. 
Organisé  par l'Agglomération et ses partenaires

La Grande hâte, théâtre tout public 
en plein air, à Dixmont

Inauguration des Lumières 
de Villeneuve-sur-Yonne 

Le Trail du Grand Sénonais

Paroles d'hommes pour blessures de femmes, lecture de témoi-
gnages de femmes victimes de violences au théâtre municipal. 

Organisée par le Conseil Intercommunal de Sécurité 
et de Prévention de la Délinquance (CISPD)

Raid sénon
Opération de sensibilisation menée par 

Intercom auprès des collégiens du Sénonais

Crash test devant les collégiens sénonais 
organisé par le Conseil Intercommunal de Sécurité 

et de Prévention de la Délinquance (CISPD)

Les Lumières à Sens 
et Villeneuve-sur-Yonne




